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401 entreprises contrôlées par un groupe étranger

401 entreprises contrôlées par un groupe 
étranger en Val-de-Marne

La base de données financières DIANE permet d’identifier 
401 entreprises employeuses val-de-marnaises dont la 
tête de groupe est située dans un pays étranger.

Ces entreprises représentent 2,3 % des entreprises 
employeuses du département, soit une part inférieure à 
celle observée en Ile-de-France et dans les Hauts-de-
Seine, à l’économie plus internationalisée.

Fig. 1 : Part des entreprises employeuses contrôlées 
par l’étranger

Nb 
entreprises 

employeuses

dont 
contrôlées 

par 
l'étranger

part

Paris 83 549 2 472 3,0%
Hauts-de-Seine 27 166 1 620 6,0%

Seine-Saint-Denis 20 708 587 2,8%

Val-de-Marne 17 280 401 2,3%

Petite couronne 65 154 2 608 4,0%

Grande couronne 61 842 2 007 3,2%

Ile-de-France 210 545 7 087 3,4%
Source : DIANE

L’ensemble de ces entreprises emploient près de 33 000 
personnes.

68 % de ces entreprises ont une tête de 
groupe européenne

Tête de file des pays européens présents en Val-de-
Marne, l’Allemagne contrôle 60 entreprises (15 %), telles 
que l’équipementier industriel FESTO (Bry-sur-Marne) ou 
encore le laboratoire pharmaceutique MEDRAD (Rungis) 
dépendant du géant chimique BAYER.

Les capitaux suisses contrôlent 38 entreprises implantées 
en Val-de-Marne (9 %), dont notamment 15 entreprises 
en lien avec la distribution alimentaire du groupe COOP et 
une implantation du groupe NESTLE à Fresnes.

Fig. 2 : Répartition par continent du contrôle des 
entreprises employeuses val-de-marnaises
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Source : DIANE

21 % de ces entreprises « étrangères » sont contrôlées 
par des capitaux américains.
D’ailleurs, le principal pays investisseur est de loin les 
Etats-Unis d’Amérique dont 70 entreprises val-de-
marnaises dépendent (17 %).
La principale entreprise contrôlée par les EUA est le 
biscuitier LU (Rungis), revendu en 2007 au leader mondial 
KRAFT FOODS par le français DANONE. 
Les Etats-Unis contrôlent également de grandes 
« marques » implantées en Val-de-Marne à l’image de 
MATTEL (Rungis) et HARLEY-DAVIDSON (Créteil). De 
même, ces capitaux transatlantiques contribuent 
fortement à la filière Santé – Biosciences du département 
avec des entreprises telles que ABBOTT (Rungis), ou 
encore STARKEY (Créteil).
Autre investisseur américain, le géant mexicain de la 
construction CEMEX contrôle 12 entreprises distinctes en 
Val-de-Marne.
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401 entreprises sous contrôle étranger ont été identifiées en Val-de-Marne, fin 2010.
70 % d’entre elles appartiennent à une tête de groupe européenne (principalement en 
Allemagne et en Suisse). Toutefois, le premier pays investisseur demeure les Etats-Unis 
d’Amérique, contrôlant 18 % de ces entreprises « étrangères ».
La moitié de ces entreprises exerce une activité en lien avec le commerce de gros, 
notamment le négoce d’équipement bureautique, de produits pharmaceutiques ou 
encore de matériaux de construction.
Ce faisant, ces entreprises étrangères contribuent grandement au développement des 
filières économiques portées par le Val-de-Marne : agro-alimentaire, santé –
biosciences et construction.
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En retrait, l’Asie contrôle 33 de ces entreprises (8 %), 
dont 14 détenues par des groupes japonais. Parmi eux, se 
distinguent les grands leaders technologiques NIKON, 
RICOH, TOSHIBA (via TIDF à Fresnes), CANON (via OCE 
PRINT à Créteil) ou encore TOYOTA détenant 
l’équipementier hydraulique JTEKT HPI (Chennevières-sur-
Marne).

Enfin, les capitaux africains contrôlent 5 de ces 
entreprises employeuses (1 %).

Des implantations majoritairement liées 
au commerce de gros

La moitié des entreprises ciblées est répertoriée dans 
l’activité de Commerce de gros.
Le secteur industriel est également fortement représenté 
avec 15 % des entreprises. Ce champ large couvre des 
activités très diversifiées allant de la fabrication de béton 
prêt à l’emploi (CEMEX) à l’industrie pharmaceutique 
(l’américain CEPHALON implanté à Maisons-Alfort) en 
passant par l’avionique (équipementier britannique TEAM 
à Rungis) ou encore les systèmes hydrauliques (JTEKT 
HPI) et la filtration industrielle (l’allemand MAHLE à 
Rungis).

Fig. 3 : Répartition sectorielle des entreprises 
employeuses contrôlées par l’étranger

Sections d'activités
Nb 

d'entreprises
part

Agriculture 1 0%

Industries 60 15%

Construction 9 2%

Commerce, hébergement-restauration 22 6%

Commerce de gros 200 50%

Transports 9 2%

Information-communication 24 6%

Act. Immobilières, fin. et d'assurances 19 5%

Act. spécialisées, scient. et techniques 34 9%

Act. de services adm. et de soutien 19 5%

Autres services 4 1%

Ensemble 401 100%

En retrait, les activités tertiaires sont néanmoins 
représentées par de grands groupes mondiaux comme 
CSC à Charenton-le-Pont (conseil en systèmes et solutions 
informatiques états-unien) et GOM PROPRETE à Sucy-en-
Brie (appartenant à FACILICOM SERVICES GROUP, géant 
néerlandais des facilities).

 ZZOOOOMM ssuurr llee CCoommmmeerrccee ddee ggrrooss

Le Commerce de gros recouvre les activités de grossiste, 
de négociant, de dépositaire, de distributeur industriel, 
etc. 
Bassin de vie de près de 12 millions d’habitants et de plus 
d’un million d’établissements, l’Ile-de-France est un 
marché incontournable pour les fournisseurs de biens.
Idéalement situé, le Val-de-Marne bénéficie par ailleurs 
d’une excellente accessibilité multimodale et de nombreux 
zones et parcs d’activités de qualité, à même d’accueillir 
ces activités de négoce.

Trois communes : Chevilly-Larue, Orly et Rungis, 
concentrent 40 % de ces implantations « étrangères » de 
négoce.

Fig. 4 : Activités de commerce de gros des 
entreprises employeuses contrôlées par l’étranger

Groupes d'activité
Nb 

d'entreprises
part

Intermédiaires 27 14%

Produits agricoles bruts 1 1%

Produits alim., de boissons. et de tabac 22 11%

Biens domestiques 39 20%

Equip. de l'informat° - communication 27 14%

Autres équipements industriels 51 26%

« Autres spécialisés » 28 14%

« Non spécialisés » 5 3%

Commerce de gros 200 100%

Premier groupe d’activité de négoce présent (51 
entreprises), l’ensemble Autres équipements 
industriels, comprend des groupes mondiaux tels que 
RICOH (Rungis) et TOSHIBA (TDIF à Fresnes) pour 
l’équipement bureautique, FESTO (solutions 
d’automatisme à Bry-sur-Marne) ou encore 
l’équipementier aéronautique, médical, énergétique, etc. 
MOOG (Etats-Unis à Rungis).

Suit le négoce de Biens domestiques (39 implantations 
« étrangères ») qui inclut diverses activités :
 l’électroménager « brun » avec par exemple le 

japonais NIKON à Champigny-sur-Marne ;
 le jouet, avec le leader mondial MATTEL (Etats-Unis) 

à Rungis ;
 et surtout le Commerce de gros de produits 

pharmaceutiques avec 17 entreprises contrôlées par 
l’étranger (ABBOTT, MEDRAD déjà évoqués, mais 
aussi le japonais NIDEK à Créteil, l’allemand 
FRESENIUS à Fresnes, le suédois COOK à Charenton-
le-Pont ou encore le britannique SMITHS MEDICAL à 
Rungis).

Concernant les Equipements de l’information et de la 
communication, 27 entreprises contrôlées par l’étranger 
fournissent des biens de haute technologie, à l’image de 
l’équipementier ARROW (composants et solutions 
électroniques, Etats-Unis) à Rungis ou du spécialiste de 
l’audio allemand SENNHEISER implanté à Ivry-sur-Seine.

Les Autres commerces de gros spécialisés (28 
entreprises « étrangères ») concernent le négoce de 3 
principaux types de biens :
 les minerais et métaux avec COFRAFER à Bonneuil-

sur-Marne (sous giron espagnol) et le géant allemand 
THYSSENKRUPP à Alfortville ;

 le bois et les matériaux de construction, à l’image de 
LITT DIFFUSION, spécialiste des matériaux d’isolation 
intérieure (détenue par le britannique SIG) à Ivry-
sur-Seine ;

 le papier et le carton d’emballage avec notamment le 
groupe irlandais SMURFIT KAPPA.

Enfin, fort de l’infrastructure du MIN de Rungis, de 
nombreuses entreprises étrangères de négoce agro-
alimentaire sont implantées en Val-de-Marne, comme le 
suisse NESTLE dont l’activité française boissons est 
installée à Fresnes.



3

A l’image de ce dernier groupe d’activité de négoce, les 
implantations étrangères en Val-de-Marne contribuent au 
développement des filières économiques portées par le 
département : notamment l’agro-alimentaire et la santé, 
mais aussi la construction liée aux éco-activités.

Les « entreprises étrangères », atouts 
des filières de développement 
économique du Val-de-Marne

L’étude précise de l’activité, c’est-à-dire des domaines 
d’applications de ces entreprises sous contrôle étranger 
permet de les rattacher à trois principales filières de 
développement économique à l’œuvre sur le Val-de-
Marne.

 ZZOOOOMM ssuurr llaa ffiilliièèrree aaggrroo--aalliimmeennttaaiirree

41 entreprises identifiées contribuent à la filière agro-
alimentaire en Val-de-Marne, filière historique du 
département de par la présence du MIN de Rungis.

Fig. 5 : Entreprises « étrangères » participant de la 
filière agro-alimentaire en Val-de-Marne

Segments
Nb 

d'entreprises
part

Fabrication 6 15%

Equipements 6 15%

Négoce 29 71%

Ensemble 41 100%

71 % de ces entreprises ont une activité de négoce. Outre 
la présence du suisse NESTLE à Fresnes, soulignons 
l’implantation du fournisseur TRANSGOURMET à Orly, 
dépendant du groupe COOP (Suisse).

Par ailleurs, 6 fabricants opèrent en Val-de-Marne sur des 
équipements spécifiques tels que les machines à glace 
italienne CARPIGIANI à Vitry-sur-Seine ou encore les 
systèmes de réfrigération CARRIER REFRIGERATION
(Etats-Unis) à Saint-Maur-des-Fossés.

 ZZOOOOMM ssuurr llaa ffiilliièèrree ddee llaa ccoonnssttrruuccttiioonn

56 entreprises repérées appartiennent au secteur de la 
construction, secteur phare du département.
Les entreprises couvrent l’ensemble de la filière, allant de 
la production de matériaux aux services d’ingénierie en 
passant par l’activité même de réalisation de travaux.

Fig. 6 : Entreprises contribuant au secteur étendu de 
la construction

Segments
Nb 

d'entreprises 
"étrangères"

part

Extraction - Fabrication 20 36%

Travaux 9 16%

Négoce 22 39%

Etudes 5 9%

Ensemble 56 100%

La majorité des entreprises identifiées exercent une 
activité liée à l’extraction – fabrication et à la réalisation 
de travaux. Parmi ces entreprises, citons une nouvelle fois 
le groupe mexicain CEMEX, le fabricant de panneaux en 
bois ISOROY (sous contrôle portugais, à Rungis) ou 

encore TEROLAB, spécialiste du revêtement des métaux à 
Villeneuve-le-Roi (Suisse).
Une vingtaine de négociants de matériaux et 
d’équipements de la construction est implantée en Val-de-
Marne. Outre LITT DIFFUSION à Ivry-sur-Seine, déjà cité, 
retenons les implantations de MITEK Industries (Etats-
Unis), spécialiste de la charpente industrielle à Créteil, et 
GEBERIT, entreprise allemande spécialisée dans les 
équipements sanitaires à Rungis.
En amont de la « filière », le bureau d’études techniques 
MENSI implanté à Fontenay-sous-Bois appartient au 
groupe TRIMBLE (Etats-Unis).

 ZZOOOOMM ssuurr llaa ffiilliièèrree SSaannttéé--BBiioosscciieenncceess

34 entreprises contribuent à la filière Santé – Biosciences 
en Val-de-Marne.

Fig. 7: Entreprises « étrangères » participant de la 
filière Santé – Biosciences en Val-de-Marne

Segments
Nb 

d'entreprises
part

Médicaments 2 6%

Négoce 25 74%

R & D 7 21%

Ensemble 34 100%

A l’instar de la filière agro-alimentaire près des deux-tiers 
des entreprises ciblées exercent une activité de négoce.
Dans ce segment, outre les 17 entreprises précitées, 
opèrent des négociants en équipements destinés aux 
activités de santé comme :
 le japonais NIHON KOHDEN spécialiste en systèmes 

électromédicaux (Cachan) ;
 l’états-unien ALLENTOWN proposant des solutions 

techniques pour la recherche en animalerie (Saint-
Maur-des-Fossés) ;

 le suisse BÜCHI fournissant des équipements de 
laboratoire (Rungis).

Deux fabricants pharmaceutiques sont également 
identifiés (CEPHALON à Maisons-Alfort et l’allemand 
RATIOPHARM à Ivry-sur-Seine), ainsi que 7 biotechs 
« étrangères », parmi lesquelles le Centre d’Investigation 
Clinique PPD (Etats-Unis) à Ivry-sur-Seine et le finlandais 
ORION PHARMA à Cachan.

La dynamique de projets immobiliers à destination des 
biotechs en Val-de-Marne confère à ce territoire une réelle 
légitimité En témoigne le rassemblement des équipes 
parisiennes de KENDLE en 2010 à Ivry-sur-Seine.
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Dynamique d’accueil des entreprises sous 
contrôle étranger

Au cours des 10 dernières années, le Val-de-Marne a 
accueilli en moyenne 5 implantations d’importance par an.

Fig. 8 : Dynamique d’implantations identifiées
Nb 

d'implantations 
"étrangères"

Exemple

2001 5 CATAIR (USA, Distribution de repas - Orly)

2002 3
HYDROTECHNIK (DE, Systèmes de contrôle 
de process industriels - Sucy-en-Brie)

2003 6
CRYPTOMATHIC (DK, Solutions en sécurité 
applicative - Fontenay-sous-Bois)

2004 6
SECURITAS (SW, Equipements électroniques 
de surveillance - Arcueil)

2005 6
NIHON KOHDEN (JP, Matériel médical -
Cachan)

2006 3
SR TECHNICS (CH, Maintenance 
aéronautique - Orly)

2007 7
CEPHALON (USA, Biotechnologie - Maisons-
Alfort)

2008 4
COMELIT IMMOTEC (IT, Systèmes 
automatiques - Créteil)

2009 4
DIGICORE Ctrack (RSA, Systèmes GPS de
gestion de flotte - Thiais)

2010 3
KENDLE (USA, Recherche clinique - Ivry-sur-
Seine)

Source : AD 94, CCIP 94 / Sont prises en compte les opérations de 
création, de reprise et d’extension (soit les Investissements 
Directs Etrangers)

SOURCE

La base de données DIANE, développée par Bureau van 
Dijk, contient l’information relative aux comptes annuels 
de près d’1,4 million d’entreprises françaises.
L'analyse porte essentiellement sur les sociétés. Les 
entreprises individuelles ne sont pas tenues de déposer 
leurs comptes sociaux annuels auprès des Greffes de 
tribunaux de commerce, contrairement aux sociétés. Leur 
information financière n'est donc pas présente dans les 
bases de données financières
Les statistiques utilisées portent sur l'échantillon des 
entreprises dont les comptes sociaux sont disponibles sur 
la période 2006 - 2010.

METHODOLOGIE

TToouuttee eennttrreepprriissee aa ééttéé rreetteennuuee ccoommmmee ééttrraannggèèrree
qquuaanndd ::
 ssaa ttêêttee ddee ggrroouuppee aa ppoouurr oorriiggiinnee uunn ppaayyss ééttrraannggeerr

iiddeennttiiffiiéé ;;
 ssaa ttêêttee ddee ggrroouuppee ddééttiieenntt uunn ppoouurrcceennttaaggee mmiinniimmuumm

ddee 2255 %% ddee ll’’eennttrreepprriissee ssuujjeettttee ;;
 ll’’eennsseemmbbllee ddeess aaccttiioonnnnaaiirreess ééttrraannggeerrss ccoonnnnuuss

ddééttiieennnneenntt aauu mmooiinnss 5511 %% ddee ll’’eennttrreepprriissee ssuujjeettttee..

A suivre prochainement…

 Les établissements val-de-marnais au 31 décembre 
2009.

 L’emploi salarié val-de-marnais au 31 décembre 
2009.

 Caractéristiques des territoires val-de-marnais

Rappel des 3 dernières publications

 Flash Eco n°22
« Les créations d’entreprise dans le Val-de-Marne 
en 2009 »

 Flash Eco n°21
« L’emploi salarié privé dans le Val-de-Marne »

 Flash Eco n°20 
« Besoins de main d’œuvre en Val-de-Marne »

CCOONNTTAACCTT FFrraanncckk FFEENNEEOONN 0011 4499 5566 5566 5577 // ffffeenneeoonn@@cccciipp..ffrr
SSeerrvviiccee EEttuuddeess TTeerrrriittoorriiaalleess CChhaarrggéé dd’’ééttuuddeess

Ce numéro de Flash Eco s’attache à étudier succintement 
les entreprises val-de-marnaises détenues par des 
groupes étrangers. 
Pour davantage d’informations sur la présence des 
groupes étrangers en Ile-de-France (en termes 
d’établissements et d’emplois contrôlés par un 
groupe étranger), se référer à la publication du 
CROCIS :
Enjeux n° 129 (juin 2010)


